
Lutte de classe 
 

Des milliards de dollars à ne plus savoir qu'en faire. 
 
 
Camarades, si vous êtes à court d'arguments pour convaincre les travailleurs qu’il faut en finir avec le 
capitalisme, en voici un pèse son paquet de dollars et qui à de quoi donner la nausée à tout ceux qui triment et 
qui ont tout juste de quoi survivre. 
 
Vous avez dit inégalité et injustice ? Pensez-vous, on est loin du compte, les 1125 milliardaires répertoriés dans 
le monde pourraient à eux seuls se payer un pays comme l’Inde avec ses 1,1 milliards d'habitants, autant dire 
qu'ils peuvent affamer les peuples ou organiser des guerres si cela leur chante. Ce sont eux qui dirigent le 
monde en réalité, les partis politiques de la bourgeoisie et leurs laquais sociaux-démocrates entourés de leurs 
satellites pseudo révolutionnaires ou ouvriers sont à leur service et leur sont totalement subordonnées. 
 
J'ai compilé les données fournies dans quatre articles parus dans le Figaro sans toujours modifier les termes 
employés par manque de temps. L'exploitation capitaliste se porte bien, merci pour elle, du grain à moudre qui 
devrait réjouir les réformistes et centristes de tous poils. 
 
Dans le classement établi par le magazine américain Forbes, il y a deux ans, la moitié des 20 milliardaires les 
plus riches du monde étaient originaires des États-Unis.  Aujourd'hui, il n'y en a plus que quatre. L'Inde peut se 
prévaloir d'en avoir quatre parmi les 10 premiers, ce qui est plus que n'importe quel autre pays.  
 
Pour la première fois, le nombre de milliardaires identifié par Forbes a franchi la barre des quatre chiffres, 
atteignant 1 125 l'année dernière contre 946 l'an passé, et presque deux fois plus qu'il y a quatre ans. Ces 
richissimes contrôlent quelque 4 400 milliards de dollars, soit près de la moitié de la capitalisation de tous les 
titres, actions et obligations, cotés sur toutes les Bourses du monde. La seule augmentation de cette fortune a 
atteint 900 milliards l'année dernière, soit l'équivalent du PIB de l’Inde qui nourrit 1,1 milliard d'habitants ! La 
valeur nette totale du groupe est de 2,9 trillions d'euros, soit une hausse de 590,8 milliards d'euros par rapport à 
l’an dernier. On comprend pourquoi les caisses de l'Etat français sont désespérément “vides" et que les pauvres 
patrons ne puissent pas augmenter les salaires de leurs employés. 
 
L'Amérique reste encore le pays des très riches en alignant 469 fortunes dans le classement, soit 42% des 
membres du club mondial. Mais ce «US club» ne contrôle que 37% seulement des capitaux.  
 
Certes, l'honneur est sauf pour l'Amérique qui occupe toujours la première place avec Warren Buffett et son 
patrimoine évalué à 62 milliards de dollars dont la valeur nette a fait un bond de 6,6 milliards d'euros en un an. 
Mais la poussée des émergents se fait de plus en forte puisque l'«oracle d'Omaha» est talonné par le Mexicain 
Carlos Slim Helú (60 milliards), le magnat des télécoms mexicain. Malgré le fait qu'il pèse 38,1 milliards d'euros, 
soit 1,3 milliards d'euros de plus que l'an dernier, Gates n’est plus que la troisième personne la plus riche du 
monde, de quoi faire une dépression !  
 
Le classement compte 226 nouveaux venus. Seize ans après l'effondrement de l'Union  Soviétique, la Russie, 
avec 87 milliardaires, soit 35 de plus qu'il y a un an, est le  nouveau pays numéro 2 derrière les États-Unis qui 
n'en comptent plus que 77, dépassant  largement l'Allemagne, avec 59 milliardaires, qui a occupé cette place 
pendant six  ans. La moitié aux Etats-Unis ont fait fortune dans la finance et les investissements.  Un autre tiers 
des nouveaux milliardaires sont originaires de Chine (28, 42 milliardaires au total) et de l'Inde (19) dont Lakshmi 
Mittal, le magnat de l'acier, au quatrième rang. Si l'Inde n'aligne «que» 53 grandes fortunes, dont seulement 19 
nouveaux promus, elle se distingue par la rapidité des progressions : les fortunes cumulées des deux frères 
Ambani ont fait un bond de plus de 46 milliards de dollars en un an ! Deux des nouveaux venus les plus dignes 
d'attention sont le sud-africain  Patrice Motsepe et le nigérian Aliko Dangote, qui sont les premiers noirs africains 
à  faire leur entrée parmi les personnes les plus riches du monde. Dangote est également le premier milliardaire 
nigérian de l'histoire, alors que le peuple nigérian croule sous la misère. 
 
 
Il s'agit également d'une année record pour les jeunes milliardaires : Forbes en a trouvé 50 qui ont moins de 40 



ans et 25 d'entre eux sont nouveaux dans la liste. 68% de ces magnats de moins de 40 ans ont bâti leur fortune 
à 10 chiffres à partir de rien, comme les cofondateurs de Google, Sergey Brin et Larry Page, l'ancien trader 
d’Enron, John Arnold, qui est maintenant à la tête d'un fonds spéculatif et l'indien  Sameer Gehlaut qui a créé 
Indiabulls, une société de courtage en ligne. Et le dernier  mais pas des moindres, le fondateur de Facebook 
Mark Zuckerberg qui, à l'âge de 23  ans, pourrait être le plus jeune milliardaire autodidacte de l'histoire.  
 
Mais il y a des entrepreneurs fascinants de tous les âges qui grimpent dans le classement. Parmi les plus 
remarquables, on peut citer le chinois Gao Dekang qui est l'un des plus grands fabricants mondiaux de vestes et 
de gilets, le portugais Americo Amorim qui a transformé la petite usine de bouchons de son grand-père en la 
plus grande usine de bouchons du monde et le brésilien Eike Batista, qui a bâti et perdu une fortune dans 
l'exploitation minière d'or avant de refaire fortune dans le minerai de fer. Il figure maintenant parmi les 
milliardaires les plus riches du monde dans le domaine de l'exploitation minière. Comme quoi même les pauvres 
s'ils le voulaient vraiment pourraient devenir milliardaires, on s'en doutait depuis longtemps ! 
 
Le Brésil fait bonne figure avec 18 milliardaires, soit plus que la France, qui n'en compte que 14, merci Lula ! Le 
capitalisme français peut néanmoins se prévaloir de la plus grande fortune féminine mondiale : Liliane 
Bettencourt (L'Oréal) et ses 22 milliards de dollars. N'y a-t-il pas eu des conflits sociaux récemment dans des 
usines L'Oréal pour des augmentations de salaire ? J'ai dû me tromper, ce devait être pour améliorer la 
productivité de l'entreprise qui étouffe sous le poids insupportable de la législation du travail qui étrangle 
littéralement madame Bettencourt et les actionnaires de L’Oréal.  
 
Ces chiffres confirment que c'est bien l'économie des pays émergents (Chine, Inde et Brésil pour ne prendre 
que les plus vastes, on pourrait ajouter la Russie) qui assurent la survie du capitalisme mondial. D'autre part, les 
milliardaires américains, allemands ou français par exemple, réalisent une bonne partie de leur richesse en 
dehors de leur pays d'origine. 
 
Vous n'osez pas encore dire : A bas le capitalisme ! Vous avez raison, attendons qu'ils soient encore un peu 
plus riches et nous encore un peu plus pauvres ! 
 
(source : Forbes.com et Le Figaro 07.03) 


